
HORS-TEXTE 
BULLETIN DE L'AGBD 

GENEVE, VILLE INTERNATIONALE . .• 

Genève "Ville internationale" est le siège de 17 Organisa­

tions i nternationales gouverne:œntales et ccrrpte environ 

w.· ~ ~ l ~ cœmissions, conseils, centres, fédérations , instituts, 

~ f ~ ligues , services, tmians etc . . . ) non gouvemenentales. 

~ "Zf:;: HODTUS quelq!..Es-'mes, nous les connaJ.ssons mal, et 19noronS 

3CX) Organisations inte:rnationales (associations , ccmités, 

e un énorme potentl.el de renseigne:œnts. En axant le présent 

ioM~I ; nuœro sur ces Orgamsahons, Hors-Texte ne prétend DOS 

V\ en faue le tour. Seule me dizal.Ile <le; leurs bibliothèques 

~ 
fal.t l ' objet d ' une présentation détaillée. Pour les autres, 

' lJ~ les énrnérer toutes l ei eut été fastl.dieux voire inutile. 

(~, L' Annl.la.lre genevois et le SaVOll" nous donnent les princi-

~"'m§ pales. Il n'existe pas à ce jour de liste nous pe:oœttant 
~ , , - de les repérer par ~, mais la diversité des "sujets" e. ~ peut nous laisser pantois: éconanie, science, religion, 

~~ santé , entraide, crnmunications , rronnaie, enfance , héral­

dique , profession, camerce, écol03ie, édition,sport et 

j ' en passe. Quoi que vous cherchiez, il semble qu 'il y ait 

Juin 1982 

une organisation qui s'en occupe ! 

Pour vos recherches et vos 1:esoins, il existe un annuaire 

(un pavé !) qui recense toutes les Organisations interna­

tionales G3nS le nonde, cet ouvrage contient un index par 

CX)I\tinent, par pays et par ville . N' oubliez pas cette 

No 9 

Genève 



;'"!É<""if"l?Se sc:urce de renseignerrents et de dcx:unentation. Le service d'in­

~ de l'am (réponse toujours aimable) pourra toujours vous ori en­

ter ~rs tel ou tel organisre a~l vous n'auriez pas forcérœnt pensé. 

M.D. 

RIENOVA l~IBR~S 
REliURE ARTISAN ALE ET DORURE SA RL 

Notre atelier bien équipé et notre personnel 

très qualifié se charge de tous vos problèmes 

de reliure de bibliothèque, Reliure pleine­

toile, broché-cartonné, dorure et restauration 

Nomb reuses références 

Devis sans engagement sur un simple appel 

téléphon ique "c'est si facile" 

5 Chemin des Coquelicots 1214 VER NIE R tél 41 la 15 

CO"lITE DE REDACTION 

~e comit é de rédaction de HORS-TEXTE est composé de Isabelle 

BE LLE GO , Lucienne CAILLAT, Catherine CHAUVET, Madeleine DUPARC, 

Da is y McADAM et Micha SOFER. 

Ad resse : Rédact i on HORS- TEX TE - p.a. Bibliothèque municip a le -
24 , rue J. - Dalphin - 12 27 CAROUGE 



LA DOCUMENTATION INTERNATIONALE EN TANT QUE SOURCE D' I NFORHATION 

(Ext:t'aits du c O UPS de dooum e ntation internati onale donné à Z ' Eoole 

de bibliothécaires par M. Th. DIMITROV) 

Histoire 

L'Institut international de bib l i ogra phi e fut l e p remi er à util i ­

se r le term e "documen t ation internat i onale". ct Henri Lafontaine 

et Paul Otlet organ i sèrent, en 1905 déjà , la IVe Con féren ce SU T la 

bibliogra phie et la do cumen t ation inti tulée "L' éta t actue l des pro­

blèmes bibliographiques et l 'organisation inte rnational e de la do­

cumentation" , Mais c ' est seul ement e n 1920 que l'on commença à 

pa r ler d ' un sy st ~me général de publica ti ons e t de d ocumen tation 

"qui devrait unir dans un vaste réseau l es cent res les plus i mpor­

tants de r eche rch e af in de c oordonner l'info rmation scient i fique 

ct d'assu rer s a distribution . . . ·' . 

Hi s toriquement c ond i tionnée par une nouvelle organisation inte r­

nationale, liée à un nouve l ordr e institutionnel , la documentat i on 

i ntern a tionale app araît en tant que phénomène après la p remi ère 

guerre mondiale avec l a créa tion de la Société des Nations. 

Essor 

Si cette do cumentation pouvait se r édu ir e par l e pa s sé à un volume 

bien limité, ce n'est plus l e cas aujourd'hu i alors ~ue le nombre 

de s organisations internationales augmente sans ces se . I l y a ac­

tue ll ement plu s de 4000 o rgani s ations i nternationa les, dont e nvi­

ro n 10 \ sont des organisations intergouvernementa les. Les prGv i­

sions nous p r omettent en l'an 2000 : 13000 organisations i nterna ­

tionales et annuellement environ 30 00 0 congrès internati onaux. 

La documentation internationale tend sur tout à réal iser une coopé­

ration internationale sans pr6cédent dans le développeme nt de 

l'humanité. Liée sur le plan ins tit ut ionnel avec· les organi sations 

internationales, elle doit suivre et refléter le développement 

s c ienti fiqu e afin de concré ti se r en synth èse le s connais sances 

universelles de l' ac t ualité. Par con séquent, elle est i nsépara ble 

du phénomène de la rech erche international e . 



Orientation 

La valeur in formative de la documentation inter nationale est orien ­

tée pour desservir : 

a) les organisations internationales 

b) les gouvernements nationaux des Etat s membres des organisa tions 

interna tionale s 

c) la communauté scientifique internationale. 

Cette documentation est généralement accessible, nullement confi­

dentielle : elle doit desservir les pays du monde entier sans dis­

crimination. et surtout ceux qui en ont le plus besoin. 

Essai de définition 

Basée s ur des flux d ' informa tion émanant des gouvernements et de la 

communauté scienti f i que . ainsi que sur la recherche i nternationale, 

la documentation internationale a un caractère synthét ique. Elle 

reflète et résume l'information dans le domaine des sciences soc ia­

les. des sciences exactes · et de la technologie, pour l a soumettre 

~ un e utilisation dans le cadre de la coopération internat ionale. 

Elle ne se limite pas à présenter des faits et des événements iso­

l és . Ell e considè r e l es problèmes dan s une optique des plus l arges . 

La comparaison de s données et leur a na l yse, la standa r disat i on dans 

l'application de méthodes nouvelles et l ' universali té sont l es 

traits saillants de cette documentation. Elle est desti née à assu ­

rer une action dans la vie des peuples, et par cela r ef l ète ce que 

l' on appelle la deuxième révolution technique. lorsque les conna is­

sances portées par l'information entrent en liaison direc t e avec 

la production . Si la recherche fondamentale sur l e plan internat i o­

nal n'a pas de frontières , pas plus que son application pratique. 

il en résulte que la documentation se destine à connaît re des for ­

mes uniques. sans précédent. 

Aussi, elle se caractérise par une complexité qui traduit les dif­

ficultés dans le s sci ences sociales et exactes, la tennance â la 

gé néralisat ion, l e car actère abstra it e t le s d i fficu ltés logiqu es 

accompagnant le f l ux i nformatif. 



Description de quelques 

bibliothèques internationa l es 

• BI BLIOTHEQUE DES NATIONS UNIES 

Adresse : 

Palais des Nations, Av . de l a Paix, 121 1 Genève 10 

Tê l. 31 02 Il et 34 60 Il 

Fondée en 1919 

Conditions d'acc ès 

Consul tation SUT place réservée uniquement aux cherchel,lTS scie n­

tifiques, aux personnes préparant une thèse de doc t orat ; prê t 

seulement par le prêt interbibliothèques . 

Heures d'ouverture lund i - vendredi de Sh. 3D à 17h . 30 

Service au l ecteur 

Salle de l ecture de 198 places, avec 30 000 ouvrage s de référence . 

Machines à photocopier et lecteurs de microfiches . 

Collections : 

Monographies 850 000 ; pé riodiques : 13 000 doc uments off i-

cie ls: env. 5 000 000 

Domaines principaux 

Nations Unies, organisations internationales, lois, relations 

internat iona les, politique, é conomique, ques tions sociales, his ­

toire, publications des Nations Unies. 

Publications : 

Bibliographie (hebdomadaire, pour usage interne seulement 

mensue lle et sélect i ve) ; catalogues ; guid e s et études 

Personne l 

23 bibliothécaires 2 arch ivi stes 41 autre s employés 

Classification : CD U 

Catalogues : au teurs - matières 



• CERN : ORGANISATION EUROPEENNE POUR LA RECHERCHE NUCLEAIRE 

Adre sse : 

1 211 GEN EVE 23 Meyrin 

Tél. : 8361 Il N.B . S ' annonce r à l'ent r É!e principale 

Bi blio t hèque 83 24 44 

Bib lio t hécai re : Dr A. Günther 

Condit i ons d ' accès : Consu ltation sur place (50 places) et prêt 

ré servé aux membres du per sonnel du CERN. D' autres lecteurs peu ­

vent obtenir l' autori sation d ' utiliser l a bibliothèque SU T deman­

de écri te et justifi ée. 

Heures d 'ouverture Lundi -Vendredi 8h30- 12h30 et 14h-17h30 

Service au lecteur 

Information et prê t : bibliothèque pr i ncipale 

Collect ion de s bibliothèques satellites: 

Pr êt interbibl i othèques : 

Tél. 

83 24 44 

83 24 44 

83 44 83 (matin) 

Equipement: machines à photocopier. te r minaux d ' ord ina teur , 

appareil s de lecture pour microf i ches , microfilms 

Collections: Monographies : 45.000 ; périodiques : 650 titres 

courants (16.00 0 vol. reliés); rapports et prétirages : env.60.000. 

Des bibliothèques satellites SUT le site poss èdent des col lections 

s pécialisées. 

Domaines principaux : Physique des hautes éner g i es et son i nstru­

mentation. accé lérateurs de particules, physique théorique. 

i nformatique. 

Personnel: Bib liothécaires: 8 ; at taché à l ' i nformat i on 

sc i ent i f i que 1 j aide ~ -b ibliothéca ire s 6l 

Classification C.D.U. 

Cata l ogues : Monogra phies : catalogue SUT fiches par auteurs, 

t i tres, ma tières (C.D.U.) ; rapports et prêt irages : microfiches 

CQM j pé riod iques : microfiches Cm1 et liste imprimée ; publi ­

cations du CERN : micro f iches Cm1 et liste impr imée j recherche 

par ordinateur du système HEPPI : rapports , prétirages et articles 



publiés sur la p~ysique de s hau te s Energies. 

Publications : Liste des acquisi tions - prétirazes et rapports 

(hebdomadaire, égaleoent accessible sur les &crans répartis sur 

le site). Liste des acquisitions - monographies (mensuelle). 

Liste des publications CERN (mensuelle et bi- annuelle) . 

• BUREAU INTERNATIONAL DU TRAVAIL 

SERVICE CENTRAL DE BIBLIOTH EQUE ET DE DOCUMENTAT ION 

Adresse 

Route des Morillons 4 

1211 Genève 22 

Tél. 99 86 82 (salle de lecture et information) et 99 86 61 

Fondé . en 1919 

Conditions d'accès 

Personnel et délégués du BIT, experts, professeurs et tou te per­

sonne engagée dans des recherches sur le travail et la politique 

sociale. 

Heures d'ouverture l un di-vendr edi de 10 à 16 h . 

Service au lecteur 

Salle de lecture de 70 places ; base s de données LABORDOC (version 

sur machine de la "Documenta tio n internationale sur le travail) 

et SE RIALS (périodiques) et autres ; proj ecteur pour di as ; 

camera pour microfilms 3S mm ; lecteur de microfilms ; machines 

à photocop i er . 

Coll ections : 

Monographies : 50 0 000 périodiques 9 000 

DomaineS principaux 

Trava i l et questions sociales, relations industrielles, manage~ 

ment, formatio n professionnelle, développement social et é conomi ­

que. 

Class i fica tion : Dewey 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 



Catalogues : 
Catalogue manuel pour les années 1919-1965 

Dès 1966, catalogue sur microfiches (COM ) : aut eurs, co llect i vi­

tés-auteurs, titres, périodiques 
Ca talogue matières : la base de donnée s LABORDOC tient lieu de 

catalogue mat i è re s . 

Per sonne l 
8 bibliothécaires, 10 assistants, sept services géné r aux. 

Pub lications : 

IIDocumentation internationale sur le travail" (mensue l). 

Bibliographie mensuel le bas ée sur les acquisitions . 

• BIBLI OTHEQUE DU GATT 

Adresse : 

GATT, Accor d général sur l es tari fs douaniers e t l e commerce 

Divi s ion des r e la t ions extérieures e t de l' information 

154 r t e de Laus anne 

1211 Genève 21 

Tél. 31 0 2 31 

Fondée en : op érationnelle depuis 1970 

Conditions d'accès 
Réservé au secrétariat du GATT, au pe r sonnel des organisations 

internationa le s , aux chercheurs et aux é t ud iants munis d'une re ­

commandati on . 

Heures d'ouverture 

Service au lecteur : 

lundi - vendredi de 9h . 30 ~ 12h. 30 et de 

14h.30 à 17h. 30 

Prêt avec l es autres or ganisations internationa l es iseulement. 

Salle de lectur e de 15 places ; machi ne à photocopie r ; lecteur 

de microfiches. 

Classi f ication : CDU 



Col lections 

Monographies 16 000 

Domaines principaux : 

périodiques ; 2 500 

Commerce internationa l , économie, politique monétai r e, douanc~ 

statistiques . 

Cata l ogues: auteurs , matières, géogIaphique. Non automatisé. 

Publications listes d'acquisitions; liste des p~riodiques. 

Personnel: 3 bibliothécaires; 3 autres employés. 

Il ORGANISATION MONDIALE DE LA SANTE 

Adresse : 

Avenue Appia 

1211 Genève 27 

Tél. 91 20 71 

Fondée en 1946 

Conditions d'accès 

Réservé au personne l de l'OMS et aux chercheurs qualifiés (deman­

de écrite). 

Heures d'ouverture lundi-vendred i de 8h.15 à 17h . 

Service au lecteur 

Salle de lecture de 46 places avec 40 000 ouvrages de référence 

salle de périodiques de 8 places lecteurs de microfiches ; 

photocopies pour le personnel de l'OMS 

Classification : Barnard 

Catalogues: auteurs, mat ières, géograph ique. 

Collections: monograph i es: 1 30 000 j périodiques 6 000 

Domaines principaux 

Santé publique, médecine tropicale, administration des servi ces 

de santé, développement économique et social. 



Publications : 

Acqusitions (bimestriel) ; liste des pér i odiques 

index to WHO Technical Documents. 
WHODOC. an 

Personnel : Il bibliothécaires ; l S services généraux 

• BATTELLE. CENTRE DE RECHERCHE DE GENEVE 

Adre sse 

Rout e de Drize 7 

1227 Carouge 

Té l. 43 98 31 

Conditions d'accès 

(fondé en 1953) 

Consul tat ion sur place admise : 32 places (Carte de lecteur obl i­

gatoire, la demander à l'avance) . Prêt uniquement aux autres bi ­

bliothèques. 

Heures d'ouverture 

Salle de lecture : lundi-vendredi 8 h - 18 h.30 

Service au lec teur 

- Sa l ie de l ecture 

- Appareil à photocopier 

- Appareil pour microfiches 

- Appareil pour microfiches 

Col lections 

Monographies : 40'000 volumes 

lecteur 

lecteur-reproducteur 

Périodiques: 4'000 titres dont 1'200 titres courants 

Bibliographies spécialisées (environ 110 titres) 

Domaines principaux 

Sc iences sociales fondamentales, sciences socia l es appliquées, 

sciences exactes fondamentales, sciences exactes appliquées (ma­

thématiques, physique, chimie minérale e t organique, biosciences, 

pharmacologie, tox i cologie , élect ronique, ingéniérie, métallurgi e, 

économie) 



Catalogues 

Au teur s et anonymes, mat i ères : sys tématique (CDU) et a lphabé ­

tique (propre vocabula i re) - tit re s 

Publi cations 

- Liste' de pé riodiques (parution irrégulière ) 

- Listes des récentes acqu i sitions brochures, etc. (réservées 

au personnel de l 'Institut) 

Classification 

CDU 

Personnel 

3 bibliothécaires 

3 a i de-b ibliothécaires 

• ORGANISATION METEOROLOG I QUE MONDIALE - BIBLIOTHEQUE TECHN I QUE 

Ad r esse 

Organisation météor ologique mondiale 

Bi bliothèque 

Case postale no. 5 

CH - 1211 Genève 20 

Av enue Giusepp e-Motta 41 

Téléphone : 34 64 00 

Da te de fondation 

Op§ ra tionnelle depuis 195 1 , officiellenent 1954 . 

Conùitions d 'accès 

La bibliothèque tec/lOiflue est ouver te aux étudiants, chercheurs, 

consultants, experts de la coopérat i on technique. Les ouvrages 

sont à consul t er sur place . 

Heures d ' ouve rtur e 

Du lundi au vendredi : 9 h . 12 h. 

14 h. - 16 h.30 



Objectifs 

Fournir une référence de base sur des sujets relatifs aux acti­

vités et aux programmes de l'OMM . 

Domaine s de compétence e t sujets traités 

Couve rture géographique mondiale, col lection en plusieurs lan­

gues, principalement en anglais, russe, etc. Fournit des info r­

mations sur les sujets qui traitent des sciences de l'atmosphère 

et de l'environnement, la météorologie, la climatologie, l'océa­

nographie et l'hydrolo~ie et leurs appl ications aux différentes 

activités humaines. 

S~rvices 

Références bibliographiques. Prêt interurbain sauf pour les 

publications de l'OMM, s'adresser aux services météorologiques 

nationaux. Sal le de lecture: 8 places. Pas de circulation de 

périodiques, numéros récents exposés un mois à la bibliothèque, 

puis classés. 

Sources d 'information 

Mo nographies, publications en séries, rapports scient i fiques et 

techniques. Périodiques spécialisés. Quelques données météorolo ­

giques de divers pays membres (séries incomplètes). 

Classification utili sée 

Classification décimale universelle. 

Langage d ' indexation: anglais. 

Cata l ogues 

Auteurs (pays, auteurs, congrès, organisations internationales , 

sous les titres anglais); sujets (COU) 

Collection 

Environ 36 000 volumes, 236 périodiques, 300 séries. 

Personnel 

1 bibliothécaire + 1 assistant. 



• mm 
Adr e ss e 

BUREAU INTERNATI ON AL D'~DUCATION 

INTER NATIONAL BUREAU OF EDUCATIO N 

34 , chemin des COlombet t es, Case pos tal e 18 , 1211 Genève 20 

Téléphone 

(022) 31 . 3 Î .3S Interne 42 

Chef du Cent re de documentation 

Mademoise ll e Li liane BE RNEY In te rn e : l S 

Accès 

Essentiellement pour ut ili satio n par le perso nnel du S.I . E. e t 

de l'UNESCO. Ouve rt aux académiques, professeurs et ét udiants 

pour cons ultation uniquement 

Hora ire 

Du lundi au vendredi 9h.- 12h . 30 

14 h . 17 h. 30 

Serv i ces 

Réfé rence : pas de r est ri ctions 

Prêts interbib l iothèques : demande s accep tées au moyen du bulletin 

de prêt interurbain des bibl i othèques 

suisses. Quelques restrictions po ur les 

doc umen ts . Les pér i odiques son t exc lus 

du prêt (les photoc op ie s d'a r tic le s s ont 

f ourn ie s cont r e pa iement) 

Sall e de le ct ur e : 14 pl aces 

Equipement aud i o - visuel : lecteu r s de microfiches, proj ecteur s 

16 lllm, super 8 , magnétoscope, pro jecte ur 

de diapo sit i ves avec l ec teur de cas set te s , 

proj ecteur de fi l ms fixes 3S mm, 



magnétophone, rétroprojecteur 

Etat des collections 

Total des volumes : 90.000 livres et doc ument s 

200.000 microfiches 

Périod i ques reçus: 1.065 titres 

Matériel audio - visuel : 260 unités 

Domaine couvert et collections spéciales 

Educa tion : livre s et document s nationaux et internationaux con-

cernant tout particulièrement la politique de l'éducation, l e s 

tenda nces, les réformes et le s innovation s . Petit e collection 

( incomplèt e ) des documents de l'UNESCO couvrant princi palement 

l'éduc ation. Exposition internationale de l'éducation (collec tion 

de ma tériel audio-yisuel ) sur les s ys tèmes d'éducation, le s pro­

grammes d'enseignement. Information (brochures, rapports d'acti ­

v i tés, c~t a logue s de publications ) s ur des organi s ation s et ins­

titutions nationales et internationales travail l ant dans le domaine 

de l' éducation. Collection complète de rapports e t de documents 

ERIC (Educational Resources Information Center, Washin gton , D.C. ) 

s ur mic rofiches 

Organisation 

Per s onnel : - 5 biblio t hécaires -documental is tes 

- 3 aides - doc umentalist es 

Clas s ification: C.D.U. 

Thésaurus de l'éducation UNESCO:BIE depuis 1980 

Catalogues - par matières (eDU), alphab é tique J par pays 

- catalogue par matière s (desc ripte urs) et alphabéti-
que sur imprimé d'ordinateur depuis 1980 

Publica tion s 

Acquisi tion s list / Liste d'acqui sitions (2 numéros par an) 

Li s t o f pe r iodi ca l s : current holdi ngs in t he Doc umentation Ce ntre 
(as of December 197 9) / Liste de périodiques : co llec tions du Cen­
t re de do cumentat ion (déc embre 1979) 



• ORGAN I SATION ~IONDIA LE DE LA PROPRIETE I NTELLECTUELLE 

BI BLlOTilEQUE 

ADRESSE 

34, chemin des Co l ombe tt es , Case postale 18, 1 211 Ge nève 20 . 

TELEPHONE 

(022) 999 III Interne : 94 . 36. 

CIILF DE LA BIBLIOTHEQUE 

Mademoiselle Mireille Zarh 

IIISTORIQUE 

Intern e 94 . 37. 

Bibliothèque fondGc ~ Be r ne vers 189 5 pour l ' usage des fonct i on­

naires des Bureaux internationaux r~unis pour la pro t ection de la 

propYiét! intellectue lle (BIRPI); ouve rt e au public e n 1955 ; 

transférée en juin 1960 au 3èrnc étage de l ' immeuble construit à 

Genève pour les BrRP I ; défin it ivement installée au 2ème ét age du 

même immeuble en août 1 978, comme bibliothèque de l'OMP I. ( 1 ) 

ACCES il LA BI BLIOTHEQUE 

La Bibliothèque de l ' OMPI est ouverte à toute personne désireuse 

d 'u tiliser ses collections, (membres du personne l de l ' OMPI , 

dêl!gu!s, lecteurs externes, e t c ... ) . 

HEURES D'OUVERTURE 

La Bibliothèque est ouv e rte du lundi au vendredi de 8 h . à 12 h. 

et de 14 h . à 18 h. 

SERVICES 

Les lecteu r s ont à leur dispos it ion 

1. Un service de r éfé rence 

2 . Une salle de lecture (6 p l aces) 

3. La possibilité de fa i re f aire des photocopies par l e personnel 

de la Bibl i othèque , dans l e respect des règles gouvernant le 

dro i t d'auteur . 

Les fonctio naires de l 'OMPI ont , en out r e , à leur d i sposition 



1. Les pé riodiques envoyés en circulation régulièr e 

2. Les livres e t les périod iques envoyés en prêt 

Les prêts à l'extérieur (livres ou pér iodiques) sont consentis 

dans le cadre du prêt interbibliothèques pour une durée d'un 

moi s. 

IMPORTANCE DE S FONDS 

1. Monographies: 50.000 environ 

2. Périodiques: 1000 t it res environ 

3. Arch ives imprimées de l'OMPI (Documents imprimés ou ronéo­

graphiés des conférences, comités, e tc ... tenus sous l'égide 

de l'OMPI ). Les publicat i ons ronéographiqu es app artenant à 

ce tte collection sont commun iquées aux lecteurs avec l'autor i­

sation préalable de la Direction. 

DOMAINES COUVERTS 

Collection juridique concernant : 

1. Droits d'auteur, propriété littéraire et artistique, droits 

voisins (artistes, interprètes ou exécutants, producteur de 

phonogrammes, organismes de rad iodi ffusion) , signaux porteurs 

de programmes transmis par satelli te, caractères ty pographi­

ques, protection du fol klore, etc ... 

2. Propriété industrielle, brevets, marques , dessins et modèles 

industr i els, fausses indications de provenance, app elations 

d'origine, concurrence déloyale, mi cro- organismes breveta~es 

caractères typo graphiques, découvertes scientifiques, 

symbole olympique, etc ... 

ORGANISATION 

1 . Admi nistration: 1 Bibliothéca i re en chef, 2 b ib lio thécaires 

adjoints, 1 commis, l secrétaire. 

2. Classification: classification alpha-numérique particulière 

à la Bibliothèque de l'OMPI pour le s monog raph ies ; périodi­

ques rangés par ordre alphabétique des pays et des titres 

(mais en voie de c l assement par cotes) . 

3 . Catalogue 



A. Pour les livres et artic l es de périodiques 

a) Fichier alphabétique classant par ordre alphabétique 

les auteurs et les titres . 

b) Fichier -matières renvoyant par o rdre alphabétique des 

sujets (mot-matières) à la cote du fich ier sys tématique 

c) Fichier systémat i que r assemblant sous l a cote indiquée 

par le cata l ogue alphabét i que des matières tous les 

livres et articles de périodiques 

d) Fichier géographiqu~ rassemblant dans l ' ordre alphabé ­

tique des pays, et par ordre des cotes du Fichier systé­

matique, tous livres et articles de périodiques concer­

nant un pays donné. 

B. Un fichier des périodiques 

C. Les tables annuelles des pEriodiques de l'OMPI mises sur 

fiches(depuis 1900). 

PUBLICATION 

"Liste bibliographique" mensuelle des monographies. périodiques 

et articles de périod i ques catalogués par la Bi liothèque. 

Distribution gratuite. 

LIBRAIRIE 
DE L'UNIVERSITÉ 

GEORG 

5, CORRATERIE - GEI\'È '''E 

(1) l'OMPI a pris la success i on des BIRP l en 1973 . 



• INTERNATIONAL TE LECOMMUNICATI ON UN ION. CENTRAL LIBRARY AND 

DOC UME NTATION SECTION 

ADRESS 

Place des Nations, CH 1 211 Ge neva 20, Swit zerland 

TELEPHONE 

National : 

International 

CHI EF 

(022) 995111 

(4ll22) 995111 

MT. A.G . EI - Zanati 

ADMIS SION 

Extension 5236 

No r est rictions. Libr ary 1S open to confe rence delega tes, Union 

s t aff, technical cooperation experts, university professors, and 

priva te individuals e ngaged in serious research in t he field of 

telecommunicat ions. 

HOURS 

Monday through Friday 8:00 a.m. - 12: 00 

SERVI CES 

Reference 

Ci rculati on 

Inter-library ­

la an 

Read ing room 

Audio- v isual 

facilit i es 

No restrictions . MT. R. Sakran, extension 5237 

To Union Staff only . MT. R. Sakran 

Requests accepted on Swis s inte r-librar y system 

f orros. Both books and periodicals a r e avai l ab l e 

MT. R.Sakran, ext e nsion 5237 

40 sea ts . Mr . R.Sa kran 

: Mi crofiche reader 

SI ZE OF COLLECTI ON 

Total volumes 22,000 

SeriaI titl es rece i ved 1,370 

SUBJ ECT NAT URE OF COLLECTION AND SPECIAL HOLDI NGS 

Natu r e of co l lect i on 

Books: The l ib r a r y's co l lect i on i s devoted mainly to t e lecommu ­

n i cations. s uch as telegraphy, radio. telev is ion and space commu­

nications . It a l so i ncludes mat e r ials on ma themati cs , phys i cs , 



comput e r science, law and economi cs 

Period i cals an d annua l s Free access in the reading room ta sorne 

1, 000 per iodi cals (magazines , journals , reviews and newspapers) 

and 370 annuals (reports, statitics), of which the latest number s 

received are kcpt on display 

SPEC IAL 1I0LDINGS 

1 TU documents : Two copies of every set of TTU conference docum­

ents , in the three working lan guages of the Union ( French, Engl ­

ish, Spanish ), arc kapt in bound editons . AlI publicat ion s issued 

by the United Nations and the specialized agencies of in teres t ta 

the 1T11 

IEEE pub l ications : Til e publications of the Institut e of Electrical 

and Elcc tronic Enginee rs (IEEE, i. e . journa l s proceedi ngs and 

transactions, fo r m an important part aI the collection . They are 

a direct gift ta the Iru from the IEEE a nd inc1ude not on1y the 

pape r bound issues of many of the journa1s, but a 1so microfiche 

of transactions and procee dings 

SPI:C 1 AL ri\CJ LITHS 

f ilm Library : The central Libr ary and Documentati on Section inc ­

ludes a film Library which contains more than 300 films re l ating 

ta aIl f i elds of telecommunica tions. These films hav e been a cqui­

r ed as gifts from administrations of me mb e r countries of the 1TU, 

recogniz ed private operatings agencies and scienti fics and indus­

tria l organ izations partic ipatin g in the work of th e Union The 

Film Lib rary issues a catalog listi ng t he films which may be 

borrowcd [ree of charge fo r non-commercial purposes 

Photo Library : The sect i on keeps a collection of some 1S ,000 

pho tographs in its Photo Library. A Photo Library catalogs gives 

dctails and r educed -size reprod uct i on of aI l photographs availa­

ble for loan. 

ORGA NIZATION 

Staff 

Cl ass ification 

Cata l og 

Librarians , 2; other , 6 

Universal Decimal Classification (for book col­

l ections) 

Dictionary catalog 



PUBL ICATIONS (available free of charge) 

"List of Publications of the Int e r nationa l Telecommunication 

Union" . 1965- (three issues per year) 

" Lis t of Recent Acquisitions" . 19 72- . (quarterly) 

"List of Periodicals". 196 7- (annual) 

"Currents Cont ent s ". 1967- .(b i-weekly) ( I nternaI Circulation) 

"List of AnnuaIs ". 1972 - (annuaI) 

"Catalog of Films on Te l ecommuni cat i ons" . 1971 - . ( annual) 

" Photo Lib r ary Catalog". 19 73- . (irregular) 

"Teleclippings" . 1964 . (weekly; 1imited distribution) 

OTHER PERTINE NT I NFORMAT ION 

The Central Library of the International Telecommunication Union 

( I TU), situated at the Union's headquarters in Ge neva, has been in 

existence s ince 1949 as a uni t of the ITU' s Publi c Relations Di vi­

s ion; _ Departement of Ex t ernal Relations . I ts main purpose is to 

prov i de research m?-teria l and bibliographie and reference services 

to the headquarters ' s t aff and representative s of member countri es 

attending confe r ences in Geneva. The needs of tele communication s 

administrations of member countries are a l so se r ved by correspon ­

dence, as we I l as those of r ecognized priva t e agenci es participa­

ting in the work of the Union. 

ACTUAL ITE BRÛLANTE 

Comme l e t emps passe et comme il passe diffé r emment en Helvétie, 

pays pour tant r épu té pour son i ndustrie horlogère. Après 62 ans, 

le peuple suisse se retrouve confronté au problème de l'appartenan­

ce de l a Confédération aux Nations Unies et la que stion n'est pas 

encore officiellement posée ... 

Nous n ' avons pu résister au p laisir d'insérer dans ce numéro le 

texte, qu i nous a été commun i qué par un de nos ami s et col lègues 

des bibl i othè ques i nternationales . En effet , il n'est jamais trop 

tard , n i trop tôt pou r y réfléchir pendant qu 'il es t encore t emps. 



L'ACCESSIO~ DE LA SUISSE 
CO\1M E MEMBRE DE LA SOCIÉTE DES NATIONS 

Rêsolut ion adoptée par le Conseil de la Société des Nations, rêuni à Londres, 
au Palais de Sl. James, le 13 février 1920 

Le Conseil de la Société des Nations, tout en affirmant le principe que [a 
notion de neutralité des membres de la Société des Nations n'est pas compa~ 
tib[e avec cet autre principe que tous les membres de la Société auront à agir 
en commun pour faire respecter ses engagements, reconnaît que la Su isse est 
dans une sit uation unique motivée par une tradition de plusieurs siècles, qui 
a été explicitement incorporee dans le Droit des Gens; et que les Membres de 
la Société des Nations, Signataires du Trait é de Versailles, ont à bon droit 
recon nu par l'article 435 que les garanti es stipulées en faveur de la Suisse par 
les Traités de 1915 et notamment par l'Acte du 20 novembre 1815. consti­
tuent des engagements internationaux pour le maintien de la Paix. 

Les Membres de la Société des Nations ont le droit de s'attendre à ce que 
le peuple suisse ne veuille pas s'abstenir s'il s'agit de défendre les hauts prin­
cipes de la Societe. C'est en ce sens que le Conseil de la Société a pris connais­
sance des declarations faites par le Gouvernement suisse dans son Message à 
l'Assemblée fédérale du 4 août 1919 et dans son Mémorandum du 13 janvier 
1920, déclarations qui ont été confirmées par les Délégués suisses à la réunion 
dl! Conseil et d'aprè~ leSQuelles la Suisse reconnaît el proclame les devoirs de 
solidarité qui résultent pour eUe du rait qu'elle sera Mem bre de la Société des 
Nations, y compris le devoir de partici per aux mesu res commerciales et 
financières demandees par la Société des Nations contre un Etat en rupture 
du Pac te, et eSt prHe à tous les sacririces pour défendre elle-même son propre 
territoire en toutes circonstances , mêm e pendant une action entreprise par la 
Societé des Nations, mais qu'elle ne sera pas tenu e de participer à une action 
mili taire ou d'admettre le passage de troupes étrangères ou la preparation 
d' entreprises militaires sur son territoire. 

En acceptant ces déclarations le Conseil reconnaît Que la neutralité per­
pét uelle de la Suisse et la garantie de l' inviolabilité de son territoire telles 
qu'elles son t acquises au Droit des Gens, notamment par les Trait és et l'Acte 
de 1815, !oont j ustifi ées par les intérêts de la paix générale et, en conséquence, 
~ont compatibles avec Je Pacte. 

Pour ce Qui concerne la déclaration d 'Accession à faire par le Gouverne­
ment suisse, le Consei l de la Sociéte des Nations, ayant en vue la cùnstit uti on 
lOut à fail particulière de la Confédération suisse, est d'avis que la notifica­
lion basée sur la decision de l'Assemblée Fédérale et effectuée dans le délai 
de deux mois à panir du 10 janvier 1920. dàte de l'entrée en vigueu r du Pacte 
de la Société des Na!iom, pourra être acceptée par les autres Membres de la 
Société com me la dedaralion exigée par l'anicJe 1 pour l'admission comme 
Membre Oiiginaire, il condition que la confirmation de ceue Déclara tion par 
le peuple el [es cantons .suisses soit effectuée dans le plus bref dél ai possible . 



NOUVELLES DU COMITE 

Le printemps 1 982 s 'e s t déroulé sous le s igne de la renc ontre, 

puisqu'en deux moi s. nous avons fixé trois rendez - vou s : le 30 

mars, nous vous invitions à l'As sembl ée générale. l e 23 avril , 

vo us étiez conviés à passer la journée à Grenoble et l e 26 mai 

dernier, vous avez pu entendre Mons i e ur LOKKOS commentant les 

photos des inc unables que poss ède la BPU . Ces tro is manifestat i on s 

ont eu un r éel écho auprès de certai ns d ' en tre vous, puisque vous 

étiez 62 à parti c ip e r à l'Assemblée générale , 33 pour l e voyage 

à Grenoble et une cinquan t aine à la confé rence de Monsieur LOKKOS . 

Les mathématicien s auron t s ans dout e remarqué que votre "prés i ­

den t e-b is " a eu le plaisir de rencontre r que lques 150 bib liothé­

caires en peu de temps ! Bravo e t à une prochaine 

Vos élus 1 98 2 - 1984 b i o -b ib l i ographiquement vôtres ... 

749(714) 
FON 

FONTANA, Marie Fl orence 
Michèle née Robert ( 1937- ). 
Sec r étaire / Michèle Fontana. - Genève 
Coll ège Claparède , 1975 - . - l per-
sonne de sexe fém i nin : c heveux châ ­
tain s , yeux gris- ve r t; 164 cm. -
(Comité de l ' AGBD ; 1980) 
Diplôme . Bib l ioth économie, Université 
de Montréal, 1961 

ISBN[ s i c ) 3S 1. 37 .8 7 7 . 110 1206/37 
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641.5:797 .14 
GAY 

GAY. Pa tr ic k ( 1 951 - ) . 
Membre délégué à la Commi ssion des é­
tudes de l'EEG ; Vice-président / Pa ­
trick Gay . - Genève : Ecole Jean-Piaget, 
1977 - . - 1 personne de sexe mas cu -
lin: cheveux châtains, yeux b leus; 
176 cm . - (Comité de l'AGED ; 1980) 
Diplôme . Bibliothéconomie, A. B.S . Neu­
châtel, 1 978 

ISBN[sic]384.51 . 302.113 1202/9 

155.4 
R : 791. 43 
GER 

GERO UDET-KOHLER. Jocelyne 
Ar ie l le (1953- ). 
Membre sans portefeuille / Joce l yne 
Géroudet-Kohler. - Genève : Bib l io­
thèques municipales, 1976- . - 1 
personne de sexe féminin : c he veux 
bruns courts, yeux bruns ; 162 cm. -
(Comité de l' AGED ; 1980) 
Dip l ôme. Bibliothéconomie, IES de 
Genève, 1977 

746.4 : 78:784'30 
HAU 

ISBN [sic]391.53.764 . 119 

HAUSER, Dorothée (1958 - ). 
Membre délégué à l'O.P.(A.B.$ . ) / Doro­
thée Hauser . - Genève: Université de 
Genève, ~1édiathèque, 1982. - 1 pe r sonne 
de sexe féminin : cheveux b l onds châ­
tains dorés, yeux bleus; 164 cm. -
(Comité de l'AGBD ; 1982) 
Diplôme. Bibliothéconomie , l ES de 
Genève, 198 2 

ISBN[sic]446.58 . 836.118 1207/10 

1218/1 



(1953-
HERTZSCHUCH, Danie lle 

) . 
Arc hiv i s t e 1 Danie l le Hertzschuch. 
Ge nève : Ecole des arts déco r atifs, 
1976 - . - 1 personne de sexe fém i­
n in : cheveux châtains, yeux bleus; 
164 cm. - (Comité de l ' AGBD ; 1982) 
Dip l ôme. Bibliothéconomie, lES de 
Ge nève, 1 977 

ISBN[si c I 466 . 53.738.110 1201/3 1 

LEECH, Christ i ne Ann 
Susan (1946- ). 
Trésorière / Susan Leech . - Genève 
CERN , 1972 - . - 1 personn e d e sexe 
féminin: cheveux bruns, yeux noi ­
settes ; 170 cm. - (Com i té de l' AGBD 
1978) 
Diplôme. A.L . A .• Manchester Po l ytec h­
nics, 1970 

ISLAN[sic100172545 1290/ 19 

02 , 392 . 3 
MCA 

McADAM-BAUMGARTNER, Daisy 
Béatrice (1949 - J. 
Rédactrice Hors - Texte ; Vice-prés i­
dente / Daisy McAdam - Baumgartner. -
Genève : Eco l e supérieure de commerce 
de Malagnou, 1977- . - 1 personne 
de sexe féminin: cheveux blonds court s. 
yeux b l eus cerclés de lunettes ; 168 CID . 

- (Comité de l'AGBD ; 1978) 
2e bébé en cours de parution 
Diplôme . Biblio t héconomie, lES de Genè­
ve , 197 1 

I SBN[s i c]639 . 49.674.217 1224/30 
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709 . 04 : 796 . 93=30 
ROT 

ROTEN. Ma r ie - Ga br i elle von 
(1948 - ) . 
Présidente; Supp l éant e à l 'O.P . de 
l ' A. B. S . / [Marie ] -Gabrie lle von Roten. 
- Genève : Université de Ge n èv e, Eco l e 
de traduct i on et d'i n t e rpré t ati on , 
1978- . - 1 personne de s e xe fémi nin 
: cheveux bruns , ye ux verts ; 156 c m. 
- (Comité de l' AGBD ; 1978) 
Diplôme. Biblio théconomi e , lES de Ge ­
n ève, 1 970 

ISBN [sic]922.48 . 537 1206/ 16A 

797 . 2 : 796 . 31 : 656.138=30 
SCH 

SCHWARZ, Cat he rine 0 957 -
) . 

Mem bre délégué au Comi t é de di r ect i on 
l ES / Catherine Schwarz. - Ge n ève : 
Un i ve rs i té de Genève, Facult é de dro it , 
1981- - 1 personne de sexe féminin 
: cheveux bl onds , yeux bleu- gr i s ; 
1 70 cm. - (Comité de l 'AGBD ; 1 98 2) 
Di p l ôme . Bibliothéconomie , l ES de Ge ­
nève , 1981 

ISBN [ s i c ] 844. 57 . 733 . 118 1205/12 



VOYAGE A GRE NOBLE 

Bi bliothèque municipale d 'é tude et d'informa t ion . 

expositions , lecture publique, 

par Monique Frossar d 

Le 23 avril dernier, l ' AGBD nous invi tait ~ parti ciper à une 

journee d'étude l Gr enob l e. Une trentaine de bibliothGcaires 

répondirent à cet ap pel et quittèrent la place Dorcière à bord 

d'un c onfor tab l e car qui nous emmena à des tination , san s omettre 

toutefois de nous accorder une pause "café" en COUTS de voyage. 

Dès not re arrivée, nous sommes accueillis par Madame Yvonne 

Johannot et ~1onsicuT Bernard Vachon, au seu il de la Bibliothèque 

munic i pale. Nous constituons en s uite deux groupes pour visiter 

les expos i tions mises en plac e au rez - de-chaussée de ladite bi­

bliothèque, soit: "Le livre et la Révolution française" ct 

" Qu 'est-ce que le livre ?" . 

"Le livre et la révolut i on f r anç ai se" 

Monsieur Vachon, avant même de nous commenter "Le livre et la 

Révolution française" nous informe que cette exposition est un 

hommage rendu à la Bib liothèque de Grenoble, une de s plus ancien­

nes bibliothaques de France, créée par les Grenoblois en sous­

cription publique 2S an s avant la Ré vo lut ion. La bibliothèque mu­

nicipa l e possède donc une grande richesse de fonds anciens concer ­

nant l' ép oqu e r évo lut ionn ai re . Monsieur Va chon nous tin t en ha ­

l eine pendant près d'une heure en nous déta illant le s vitrines 

con sacrée s à l'exposition. 

La 1è r e part ie "La Révo lut i on fr ança ise) fil le s pi r i tu e=-le de 

Jean-J -::.cques Rousse au" , part du l ivre-clé de Rousseau, le Contra t 

social (paru en mai -juin 1762) oeuvre où la Révolution puisera 

d'ail: ears l'e s sent i el de s es direct ives. Rousseau, défen seur 

des droits de l'homme, père du journal politique, nous conduit 

vers l e "Journal d'opinion, fils naturel de la Révolution" . 



Avec les libel l es con t estataires, l es prospectus, le journal 

affiche, le s centaines de journaux d'op inion de tout es formes 

e t de tous formats e t surtout le 1er numéro du premier journal 

révolutionnaire (le 2 mai 1789) "Les Etats - Généraux " de Mirabeau , 

nous sommes au coeur de la Révolution . Monsieur Va ch on su t nous 

passionner par son exposé, clair, structuré et dénotant une con­

naissance approfondie de cette période de l'histoire. 

"Qu'est - ce gue le livre" 

Madame Yvonne Johannot avec "Qu'est-ce que le livre ?" nous fit 

quant â el l e aborder une autre relation avec le livre, ou plu ­

tôt un autre réseau de relations entre le passé, le présent et 

l'avenir à travers le l ivre. 

Le "livre demeure", habitation de la pensée 

l e IIlivre architecture ll où la pensée est s tructurée et ordon­

née 

le livr e et sa forme - forme restée extrao~dinairement fi­

dèl e â elle-même - et les origines de cette forme 

le livre et sa faculté de mémoire 

le livre par rapport à notre corps 

tels étaient les thèmes développés dans cette exposition, à la­

que ll e s 'ajoutaient éga lement que lqu es v i trines' cons-acrées au 

livre contemporain. 

Nous avons découvert avec Madame Johannot de nouveaux aspects du 

livre. L'approche or iginale à laquelle elle nous' a conviés , frui t 

d'une réflexion, cl' un en thous ias:me et de recherches approfondies 

nous a très fortement impressi onnés. Suivre l'évolution du livre, 

s es aspects - de l'orig ine à nos jours - fut pour nous tous, en 

compagnie de ce tte spéc ialiste, non seulement fort enrichissant 

mais un véritable pla isi r. 

Visites de bibliothèques 

Ap rès le déj euner, graci eus ement offert, nous avions le choix 

entre deux visi t es , llune à la Bib l iothèque municipale de Gre ­

noble, ce ll e - là même où nous avions suivi les expo s itions en 

mat i née, et l'autre à la Bib l iothèque de la GrandlPlace~ dans la 



banlieue de Grenoble. A la b i bl i othèque municipale, après une 

visite des locaux composant la Bibliothèque, soit salle de lec­

ture, atelier de reliure artisanale , nous avons rêvé un instant 

sur les manuscrits de Stendhal dont il prenait d'ailleurs grand 

soin . 

A la Bibliothèque de la Grand'Place, bibliothèque multi-me~ia 

automatisée, Monsieur Cécil Guittar t amena les partic i pants à 

une réflexion sur la nouvelle politique de la lecture. La mise 

en place de cette polit i que se traduit par un processus com­

plexe : l'architecture, les nouvelles dispositions de décentra­

lisation et l'animation tendent à changer les habitudes des 

utili sateurs, à mettre à disposition de la collectivité, de 

toutes les couches sociales, une bibliothèque pleinement inté­

grée dans la cité. 

Notre après-midi s'est achevé par une "lecture à haute voix" sur 

le thème du livre , séance à laquelle tous les participants 

étaient réunis . 

Aux environs de 18 heures nous quitt ions la Granù'Place et notre 

voyage f ut agrémenté par les conversations animées des biblio·­

thécaires enchantés de leur journée . 

Voilà brièvement retracé le programme de notre voyage. Certains 

n'ont pas manqué de prolonger encore leur soirée dans un éta­

blissement carougeois . 

Nous ne saurions conclure sans remercier et féliciter l'AGBD 

pour l'organisation de cette journée et surtout les différentes 

personnes qui, à Grenoble, nous ont accueillis si aimablement. 

lIBERO 
UBRO ~ 

LIES RO 
lEIB i.o 
BEll oR 
BIHI: \.0 
ROBE Il 
LORE /BER

O ,Le 

lJl LIVRE ooIT ETRE LA HACHE 

QUI BRISE LA MER GELEE EN mus, 

KJlfKA 



TAB LEAUX D'UNE EXPOS ITION au Co ll ège de Candolle 

Dan s le hall d' en trée d u Col l ège de Cando lle, du 3 au 30 avril 

1982 , on pouvait découvr ir, sur des panneaux placés en accordéon, 

des port ra its d'écrivains , des reproductions d'oeuvres d 'art, qui 

tentaient d'illustrer les différent es éco les l ittéraires du XIXe 

s iècle. 

Romantique s , r éalistes, na tur a l is t es, parnass iens, et symbolistes 

rangés en éventail , sépa rés pa r des peintures qui , partant de 

De l ac r o ix et de David, se terminant par des impressionnistes 

comme Cézanne, Toul ouse - Lautrec, et Van Gogh , encadraient Courbet, 

Daumier, Ingr es et Boec klin . Mon et , l'-1o r eau, Bazill e et Renoir ajou­

taient également l eu r to uche de couleur. 

Pourquo i cette exposit i on? ... 

Au dépar t, le simp le dési r d ' égayer un peu des locaux parfoi s nus 

e t sévères ! Ma i s , l'idée r elativeme nt faci l e à r éa l iser, mais 

to ute nouvelle au Col l ège, naquit de l'idée de créer un s uppor t 

pour une étude l ittéraire, pouvant s ervir au trava il des élèves 

des classes du niv ea u de 3e MC et 3e LMA. 

Chatea ubriand, Lamartine . Musset, Vigny, Hugo, Balzac, Flaubert, 

Stendhal, Zola, Heredia , Le conte de Lisle, Baude laire, Ve rlaine, 

Rimbaud et Mal l a r mé on t ai nsi pu s ' exposer aux réf l exi on s c riti­

ques des élève s qui é tudiaient e t compa r aie nt l es peintures e t 

les s ty l es litt é r aires 

C' est toute un e équipe qui joignit ses effo r ts : guidé par les 

consei ls d'un maître de fr an çais, le bib liothécaire partit à la 

rec herche de documents (portraits d ' écriva ins, reproductions d'oeu­

vres d ' a rt ). Ses recherches le menèrent dans toute s l es directions 

musées , b ib liothèq ues , ga l er i es d'art, librairies , mai son d ' édi ­

tio n de livres d ' art . 

Grâce à l'aide préc i euse du préparateur M. A. V. qui réa l isa des 



agrandissements photos, les portraits pr irent toute leur valeur. 

Le trava il du préparat e ur du laboratoire de bio logie permit de 

me ttre au po i nt toute la partie t echnique du projet: cadres, 

c r oche ts, dispo si t i on finale sur les panneaux, etc . 

Four conclure ? 

I l sembl e bien que l'avis soit favorable à la r épétition de telles 

entrepri ses .. . D' autr es , à leur tour , aimeraient tente r l' expé­

r ience, dans d'autres domaines ... 

En se ptembre , une autre exposi.tion devrait avo ir lieu: cette 

fois-ci traitant des Institutions internationales à Genève e t 

de le ur rôle. 

Pourtant, dès le mois de mai , on pourra voir des des si ns d ' élève s 

du Co llège, rempl açant notre exposition littéraire. 

André ELSTER 

LA BIBLIOTHECAIRE ABANDONNE LE LIVRE POUR LA SPATULE •.• 

Dan s le cadre d 1 une soir ée dest i née aux é lèves non francophones 

de l'Eco l e supérieure de commerce de Saint-Jean, j'ai réalisé 

la rece tte hongroi se KOROZOT!, dont vous trouverez le détail ci­

après, avec succès. J 'a i alor s décidé de su ggére r à la rédaction 

de HORS-TEXTE d'ouvrir une nouvell e rubrique "pimentée" , c' est - à ­

dire que chacun{e) de nous pourrait donner une bonne r ecette de 

"famille" ou de " grand 'maman", éventuellement un pla t national, 

etc . pour prouver que nous ne sommes pa s se ulem ent de grands 

intellectue l s, écriva in s , poètes, philosophes, etc . mais des 

" head cook and bottle was her s "ou "Madchen fü r alles" comme 

d'ailleurs dans not re vie profesionnel l e . 

En effet, les bibliothécaires ne doivent pa s seulement ê t re de 

parfait(e)s bibliothécaires, documenta l i stes , mais aussi savoir 

écoute r attentivement les élèves avec tous leur s problèmes que l ­

quefois très l an cinant s propres à leur jeunesse . . . alors ne 

sommes -nous pa s aussi "assistants - soc iau x" et que sa is-j e ? 



Prenez donc mon exempl e et écrivez vite vos recettes à la rédac­

tion ! 

K 6 R 6 z 6 T T 

(mélanger, malaxer, traduction l ibre) 

Pour 4 personnes 

250 gr de séré maigre ou gras 

150 gr de beurre ou de la mar garine 

2 cuillerées à café de paprika do ux 

2 de moutarde mi -forte 

1 pincée de c umin 

1 paquet de ciboulette 

1 à 2 cui l le rées à café de pâte d'anc hoi s ou 

4 filets d' anc hois 

l cuillerée à soupe de câpre s 

Les proport ions peuvent être modi f i ées selon l e gant pendant l a 

préparation, goût ez plusieurs fois 

A mettre s ur pains, canapés ... 

Pour tartine r ... 

Vé r onique GROSSMANN 



l\1lNDIAL DE f'CX)I' 

Face à l'-actualité, les bibliot.iLécaires ont souvent adO!?té une attitude de 

repli. Spectateurs oubliés , nous voilà devenus spectateurs inpatients, prêts 

à ruer dans les brancards, à renverser toutes barrières qui ~ent ce 

qui est "kulturel" de ce "kinelépa". un événerent sp:lrtif, quoi de p lus é­

tranger au roonde des bibliothèques ! 

L'idée de raçprocher l ' art et le football revient ici aux éditions Mi\WfI' 

qui ont prOJ;XJsé à une pléIade d 'artis tes d'illustrer la Coupe du rronde de 

football 1982. Le résultat est une f ê te de la couleur et de l'intel ligence 

15 superbes affiches signées des plus illustres nans de la peinture contan­

pJraine. 

Utilisant ce suppor t , deux Bibliothèques ont voulu donner un prolongement 

à cette ma.lUfestation qui, à l' heure a1 vous lirez ces lignes, se déroule 

entre Gljon et Malaga . 

A CAIDUGE 

L ' accent a .§;té mis sur la présentation des artistes au rroyen d'ouvrage s 

publiés sur eux et cbnt la pl~ avaient ~aru aux éditions MAEQiT. Ce 

fut l'occasion d'exposer des études s ur AdaroQ, Chillida, Folon, Miro, 

M:xlOry , Tapiés, Tq:or, etc .. . Tous artistes d' avant -garde qui, en lecture 

publique, n ' ont guère "la cote". Il suffit pourtant d'un événaœnt p:::lOu­

l aire, tel que le Mundial, :pour réussir à susciter la curiosité du public. 

Entre les affiches et les livres un rythme était créé qui donnait une 

petite idée sur ce que pouvaient être les rrécanisrœs de la création 

qu'€)(pliquaient égalarent les articles de Philippe Mathonnet , 'J?êlTUS dans 

l e Jomnal de Genève et reprooui ts ici en regard de chaqUe affiche . 

(Biblio~ Municipale de Carouge du 21 mars au 8 mail 

A crAPAREDE 

En a lliant le sport à l'art, l 'édition des aff iches du Mundial par r-1AEG-IT 

nous a fourni une matière abondante. Nous avons exposé les affiches avec 

en reçrard , les articles de Ph. Ma:thonnet parus dans le Journal de Genève . 



Axant ensuite notre exposition sur l e sport , nous avons constitué \me 

vitrine et épi.n:Jlé des photoccpies tirées du "Sport Suisse" sur l ' origine 

et l ' histoire du football et sur l e football suisse en particulier. l't:msi eur 

Ernest IDERISOIER, joueur au Servette de 1933 à 1942 et ancien éconaœ du 

Collège Clagarèœ nous a gentirrent prêté ses propres docurents, 9homs, 

articles, concernant surtout le match de coupe du rronde 1938 , jour 0.) la 

"petite" Suisse a éliminé l'équipe du grand Feich par 4 buts à 2. MJnsieur 

IDERISQIER nous a mâœ prêté le ballon qui vécut le match Suisse- Italie de 

1937 , ballon qui porte_la signature des j oueurs suisses et italiens. 

L ' intérêt rranifesté par les élèves e t les maitres a été assez vif, et anru.­

sant parce que suscité par l'un ou l ' autre a~ de l ' exposition. Nous 

n'irOns pas jusqu'à dire que les élèves passionnés par l'art ne sont pas les 

rrênes que Œ-UX que le sport fait vibrer, mais en tout cas nous serons satis­

faits si par un biais ou un autre, tous nos élèves regardent cette exposi­

tion. (Collège Claparède du 1er au 30 juin) 

~It 
3 , rue d u P o rt 

1204 G e nève 

M.D. 

Probl è mes 
de Comm a nde s ? 

Tél. 2824 22 

t!J.,,,'t 1','.1 I .. ~to u""vn"d,, .. 'I:~" tL ~(;"~"I;I;1'u~ 
.!~ l.·.d~ }' .. ·.'t""./<-t 
~ .. ,.,(.I n·"I;""u à " ., It ~ l;t~Il;'tt 'j,LIlI"I;;! 

LIB RAI RIE UNI TEe S . A. 



SO UK- CU LT UR E A L'ECOLE SUPERI EURE DE COMMERC E DE MALAGNOU 

Co i ncée ent r e le s fifr e s e t les t am bour s de l ' ex posit ion cons a -

c rée au Car nava l de Bâ l e et celle déd iée a u dr amatique prob l ème 

des t r a va illeurs cl ande stins. avec à l a cl é la p r oject i on du 

film sénéga l ais " Ba k o ou l 'au tre ri ve ", une exposit i on a ét é 

o r gan isée, dan s le c adre du Centre de documentation, ~ur l ' i -slam. 

Pour nau s , les exposi t ion s ne so nt que de s prétextes d ' ouver ture 

sur d' au tres mondes, et s urtout des moyens de p romouvo i r l a docu­

mentat ion mise ~ dispos ition en déployant l es ric hess e s de nos 

co ll ections trop souvent inexploitées ... par inattention , négli­

gence ou même ma nq ue de temps ... De vertical , le livre s'étale 

à l a vue des util i sateurs en soumettant pour une fois. non pas son 

dos, mais l' illustration de sa jaquette trop souvent méc onnue. 

Les v i trines se co lorent de ces jaquettes illustrées et se parent 

d'obj ets de toutes sort es ayant tra i t au s u jet évoqué . Les th èmes 

c oncernant l'islam ont été diversifiés au maximum , soit 

ti que , religieux, féminin, culturel , art i stique, etc . 

poli-

Quell e fascina t ion : démarrer sur un suj e t , n' avo i r que de vagues 

i dée s, puis l ' écheve au qui se dévide, et ce fil d ' Ar iane qu'on n'a 

pl us qu' à suivre pour a r river à l'accomplisseme n t de la mise sur 

pi ed d' une nouvel l e exposition théma tique 

Où inte rvient la souk-cul t ure? 

Par ha sard, le même mo i s , avait lieu notr e soirée d ' éco l e annuelle . 

No us avons alors to ut simplement déc i dé d' apporter notre con t r i bu ­

t 10n sous forme de s t and s'accordant à l'exposition du mome nt . 

C' es t ai nsi qu ' est née le stand SOUK- CU LTURE où déguisés en fatma 

et en sidi, avec que lques sympathisants , nous servions le th é à la 

menthe poivrée , l es ko ftas et l e tabboule h . Le c l ou inattendu de la 

soirée fut , cependant , le s lectures à haute vo i x des écrit s in é ­

nar r ab l es de l ' Aya tollah Khomeiny qu i ont vraiment ouvert no s es­

prit s sur un monde entièr ement différ ent et opposé au nôtre. 

D. McA 

..., 



LA LECTURE PUBLIQUE HIE R ET AUJOU RD'H UI 

Tel était l e thème du séminai.re organis é par l'Ecole ce Bibliothécaires les 
6 et 7 mai. Animé par M. Noé RIC HT E R (Centre de préparation aux carriè­
res des bibliothèques - L e Mans) e t Mme Brigitte RICHTE R (Bibliothèque 
centrale de p rêt de la Sarthe - Le Mans). ce séminaire a réuni au to ur de 
responsables de l'Ecole (Ja cques CORDONIER. Jacquel ine COURT. E liane 
FABA NI), d'un r e présentant de la BPU (Jean-Charles GIROU D). de Roberte 
PIPY e t Isabelle RUEPP, représentant l es Bibliothèques munic ipales, un 
petit nombre de bibliothécaires de lecture publiqu e et des étudiants de l'EEG. 

Première journé e 

1 - DEVE LOPPEMENT HTSTORIQUE DE LA LECTURE PUBLIQUE * 

FRANCE Fin I8e Cont rad iction ent r e un e bonn e vol onté 

pédagogique certai n e (florais o n d 'ouvrages de 

pédagogie, re comman da t ion faite par P h ili p on de la Made ­

laine e n 1 783 d'ouvrir des écol es dans l es villages) et la 

crainte que cett e accessio n au savoir ne soit un pas ve rs 

l ' émanci pation des c l ass es laborieuses. " Oter l' ig n ora nce" 

conse nt Phi lipon, oui m ais. " sans apporter le savoir" ! 

Dès cette é p oque se marife s te la préoccu pation de ne don.;. 

ner à lir e au peuple et a ux e n f an ts que d es livres suscep­

tibles d 'apporter des co nna issances pra ti ques , de comm u­

niquer des notions religieuses, morales, pu is civiques 

de "bo ns livres ". L es trois piliers de la lect ure publique 

- morali sme, did ac tisme, ci visme - so nt en place et le 

rester ont , en gros, d e 1800 à 1950 (!) 

Ige P a s ques tion de compter sur les B ib lioth èques mu -

n icipales (1803) pour offri r à u n plus la r ge p ublic des 

ouv rages c a pables de s uscite r so n intérêt. L eur fonds ne 

sera lo ngtemps constitué que des co ll e ctions très riche s, 

mais ér udites, sorties des couvents à la faveur de la n a­

ti o nalisation p ar la Révol ut ion des biens du clergé. Et 

pourtan t dès cette époqu e on lit, et pas seu le m ent dans 

les class es privilégiées . En témoignent les inve n taires 

après dé cès des bibliothèqu e s familiale s e t les mémoi res 

* . Notes prises au cours de l'exposé de M. Noé RICHT E R . 



des militants ouvriers - Suzanne Voilquin, Agricole Per­

diguier, Martin N adaud - représentants de ce mouvement 

populaire autodidacte qui se développe à l'insu des cl a s­

se s dirigeantes . 

De 18 30 à 1848, se marifestent à la fois chez les bour-

geois éclairés le souci d'améliorer la condition de la 

classe ouvrière et son instruct i on, dans le peuple lui ­

même la naissance d' un e littérature ouvrière qui ré cla­

me entre autres le droit au savoir et à l'ex pr e ssion . 

] 848 la réduction du temps de travail à 10 heures aug -

m ente le s loisirs de la classe ouvrière des lectures 

publiques sont organi s ée s. Mais "l'élite pro l ét ar ienne 

ne perçoit pas mieux que la bourgeoisie é clairée la 

nécessité de médiations et la v a leur pédagogique du 

plaisir de lire qui aideraient la masse populaire à 

accéder plus facilement a u message écrit". 

Second Empire après les années-éteignoir du début du règne, 

Napoléon III opère un revirement en f a veur des classes 

ouvrières créati o n de bibliothèques scolaires ouverteS 

aux enfants et aux familles; premières bibliothèques 

patronal e s dues à d es initiatives privées . L'internation ­

alisation du prolétariat et les premiers Cbngrès de la 

1è r e Internationale ouvrière (3 en SULsse) imposent l'i­

dée d ' ''éducation int é grale". Fac e à cette e Xigence gran ­

dissante, la fin du Ige siècle en France r este marquée 

par le déphasage des bib~liothèques, qU'elles soient 

municipales, populaires , scolaires ou prolétariennes 

sans parler des cercles et salons de lecture qui ne tou­

chent qu'un public trop limité et socialement privilégié. 

20e Un e grande date la création e n 1908 à Bruxelles 

par Paul Otlet et H enri Lafontaine de la Fédération Inter­

nationale de Documentation. Il s mettent au premier plan 

l'intérêt du lecteur; la ci r c ulation des livres dans les 

Municipales (où le prêt n'existait pas en France e n 1908); 

le développement de la vulgarisation. Eugène Morel va 

I~--------------~--~~~~--~--------- ----



dan 5 1 e ru ê mes e n set r é 0 r g a n i s e en 1 i b r e - a c c è s 1 a Bi b 1 io ­

thèque de Levalloi s -P e rret. 

1914-1918 la guerre donne une nouvelle impulsion avec 

l'i n fluence exercée par la Bibliothèque américaine aux 

ar m ées et l ' Ameri c an coroitee for d ev a st a te d France qu i 

organise dans l e département sinistré de l ' Aisne un 

réseau de bibliothèques alimentant des dépOts dans les 

villages. Elles serviront de modèle aux B ibliothèq u es 

municipales . 

L 'originalité de la formule choisie pour ce t exposé était de ména ger. à l a 

fin de chaque étape de l'historique de M. Richter des pauses permettant à 

deux bibliothécaires suisses de présenter en contre- point les caractéristi­

ques de la p é riode correspondante en Suisse (J . Cordonier) et à Genè ve 

(J. - Ch. Giraud). Dommage que l'importance des idées développées par 

M. Richter et l'abondance des documents cités n'aient laissé que trop 

peu de temps pour ces interventions dont on regrette de ne pouvoir re­

grouper iCi que l es grandes lignes . 

1ge SUISSE 

Parallèlement au développement ou à la création d e bi ­

bliothèques de type unive r sitaire, cantonal (Sion 1848) 

ou même municipal (La Chaux-de-Fonds 1837), q ui con ­

cernent essentielleme n t l a frange c ultivée de la popul a­

tion, et prenant de façon significative le re l ai des Socié ­

tés de lecture (lSe ou début 1ge) qui intéressaient seule ­

ment la bourgeoisie cultivée, vont se créer. puis se mul ­

tiplier d a ns toute la Suisse (plus de 4 0 00 en 1911) des 

bibliothèques destinées à un plus large public 

les bibliothèques populaires 

- V D Bibliothèqu e s démocrati q ues de Morges et de 

Lausanne, dont la création se situe dans la mouva n ce 

du mouvement radical socialiste. 

- GE Bibliothèque de l ' Association des ouvriers de 

langue allemande (Allgemeine Arbeitverein), très active 

entre 1840 et 1870 . 



Mais ici comme en Franc e à la même époque apparaft le 

souci d e nloffrir aux ouvriers qulun choix de livres trop 

directif et trop éclectique . Manifeste dans le ca t alogue 

1896 de la Allgemeine Arbeitverein, cette ca ra ctéri s ti­

que serait à vérifier dans les choix faits par les biblio ­

thèqu es des di ffére ntes s ec t ions d e la Sté du Grütli. 

GENEVE 

Deux m ouvement s e n faveur de la le cture publique 

- un mouvement lettré qui ab outit à la création de la 

Société de lecture par Augustin Pyramus d e Candoll e 

(1818) 

- un mouvement pr o tes t an t qui sera à l'origine d'initia­

t ives en faveur de l a lecture populaire (bibllothèques 

dans les paroisses prot es t an te s ) 

A partir de 1830, incidences sur la lecture publique 

du mouvement ou v ri e r première blbliothèque populai-

re en 1836, 3 ans après la grève de Saint - Gervais; créa­

tion de biblio th èques circulantes e n 1843, l' ann ée qui 

suit les émeutes et l'adoption du suffrage univ er s el . 

- de la révolution radicale faite avec ll a pp ui des catho -

liques, e ll e favorise II indépendance et l'initiative des 

paroisses ca th oli ques qui se dotent à leur to ur de bibli.o ­

thèques pa roissi a les . 

20e 

Le ré s ea u des bibliothèques ainsi cr é é es en Suiss e et à 

Genève aux 18e e t 1ge siècle est encore insuffis a nt p our 

répon d re aux besoins réels d 'un l ar ge public . Une étape 

importante verr a successivement la création de 

la Bibliothèque p our tous, créée à l ' i ni ti ative de l 'ABS 

en 192 0 (à noter l'inf lu ence · ici encore de Paul Otlet , 

réfug ié en S uisse pendant la guer re e t son intervention 

dès 19 1 6 en faveur d'une bibliothèque circulante) . 

1 a B i b 1 i 0 t h è qu e cl e 1 a M a cl el e i ne , créée en 1 9 3 1 sur lem 0 -

1 et la P remière ici en libre -ac.cès. dè l e ang a-saxon, 



I I. - LES I N S T ITUTIO NS DE L A L E CTURE PUBL I QUE 

Cette qu estion n e pouvant, faute de t em ps , être t ra itée de m a nière exhausti ­
ve , l 'ac cen t e st mis sur tout s u r l e dé veloppemen t en F rance des 

B ib lio t h è q u es ce n tral e s d e prê t Mm e Bri gi tt e Rich t er, 

r e spons a ble d e c e ll e du dép ar t e m e nt d e la Sar t he , mo n t re 

l ' i m por ta nc e de ce s c en tr es de d is tr ibu ti o n d u l i vr e. pré ­

v u s p a r u ne l oi d e 19 4 5, ma i s d ont les 17 dern i ères v i en ­

ne nt se u le men t d' êt re cré ée s . L es B e p , bi b lio t h è q u e s 

d ' E ta t , d ép en.dant di r e c t e m e n t d e l a D i re ct i o n du livr e, 

o nt po u r mi s s io n d e d esse r vir e n livres . rev u es . e tc . 

l a pop ul a t i o n de s co mmu n es d e m oi n s d e 2 0.00 0 h. L es 

liv r es s o nt d i ff usé s . s oit par p rêt d irect dan s d es bi bli o ­

bus, so it pa r d é pô ts da ns d es lo ca ux de n a ture e t d'imp or ­

t a n c e t r ès v a riab l es ( é col es , s ecr é tari a ts d e malr ie , 

c lub s de p e rs on n e s â gé e s. mais o n s d e j eun e s. e tc. ) . 

Ce u x - ci peuvent d eve n ir d e vé r ita b le s "r elai s - b ibli ot h è­

que" p o'uv an t d ' a ille u rs/se tr a nsf o rm er en b i b l iot h èq ues 

mun i ci pa les sous l'i m pulsi.on m ême d e l a BCP l e rO le 

d e c et t e d e r n ièr e est é gal e m e n t i m por t a n t a u p o i n t d e 

vue informa tio n . a nim atio n, et for m ati o n pro f e ssi o n ne ll e 

de s res p ons abl es de s d épô ts. 

Mê m e i. mp u lsi o n e s t d on né e i. c i à G e n èv e par les b i b li obu s 

de l a B i blio th èqu e ce n tril1 e de l a M a d el e ine Me ll e Pi py 

in diq ue q ue la Co m mu n e d e Me yr i n , d es s er vie j u s qu'à p ré ­

sen t pa r u n b i.bli obus . va s e doter b i. e ntô t de sa p r o pre 

bi bli oth èq ue . 

Ec ha nge d ' i nf or ma t i on s ég a lem e nt su r l e s b i bli o t hèqu e s 

d 'hop it a ux e t su r l es b ibli ot hè q ues d ' e ntr e pri se s dan s le s 

deu x p a ys. S oumises e n F r an ce à l 'in iti a tiv e des Co m ités 

d'e n tre p rise o u au co n trôl e de s sy nd ic ats , ell es f on t par ­

foi s ap p e l ( une e x pér i e nce cité e d an s l a Sa r the) à la c on­

tributio n de s BC P. E n Su is se, les b ibli o thèq u es d 1 e nt re_ 

pri s es s ont u niqu em e n t techniques e t ne font pas plac e à 

l a lectu r e d e dis t ract i o n . 
ta nt f a it es da ns c e se n s 

P lu si eu r s 
à Ge n ève . 

te nt atives s on t pou r ­
u n p r ojet de b ibliobu s 



d es s er v ant les e n tr e prises (refusé pour 82-86) ; dans le 

Canton de Va u d , ac t ion de la Bib l iothè q ue pour t o us elle 

org a nise dans les usines des dépôts de livres (dont des 

r omans) en li b re accès et s'informe des désirs et des 

b es o in s réels de s l e ct e urs (c o mmunication de Mme Moni­

q ue Favre) . 

A trav e rs l'évoc a tion des expéri e nc e s du passé et des 

ins ti tutions d u présent qui ont abouti dans les deux pays 

à la mise en p la c e de la lecture publique, deux impéra ­

t ifs se font jour 

- s ' assurer que le livre proposé répond réellement aux 

b esoins du lecteur auquel il s'adresse (non à ceux que 

lui supposent les responsables du livre, même les mieux 

intentionnés) 

- mettre tout en oeuvre pour que le lecteur soit lui-même 

e n mesure d' a CCéder/aux livres qu'on lui propose. 

1. B. 

L e dé cor est donc déjà planté pour la journée du lendemain consacrée à 
l'animation . Notre correspondante sur place y assistait et nous fait part 
d e s e s impres sion s. 

Deuxi.ème jour née 

INFORMATION DES USAGERS ANIMATION ET USAGERS 

Q uelques notes à prop·os d e s e xposés de Mme Brigitte RICHTER 



Tl ne fa ut pas co n fondre i n for m a tion mise à la disp o s i -

tian du lec te ur de li. vr e s ou d e documents, e t animation 

ac tivité qui de ma nde, en outre, un médiateur humai n. 

C' es t c e qu e nous pr é cise Mme Richter da n s le s de ux ex ­

po sé s qu'elle nous a présentés l e 7 mai d e rni e r. En ce 

qui conce rn e l' an i m ation en bibliothèque, Mme Richter 

nous av is e immédiat e ment qu'e ll e ne nous d on n e ra p as 

de r e ce tt es , ce qui dé çoit une pa rt i e des au diteu r s ·ve ­

nu s à ce séminaire . 

L e but de l'ani matio n e s t de faire l ire le livre par le 

pu b lic qui y es t le moins pr é p aré . Dans c e tt e opt i qu e , 

Mme R ichter e stim e que l 'an im a ti on s e fa i. t par et a utour 

du livre, et qu e le texte de c e l ui-ci a suff isamm e n t de 

b e auté et d e richess p s par l ui-m ê me pour qu'il n e s oi t 

pas n éc e ssaire de lui d o nn er d' a ut res suppo rt s . 

U n l i vre sur un ra y on es t un t exte abstr ai t au q uel il n' 

es t pa s facile d'accéder. I l f aut e n e ffe t e ff ec tuer une 

appro che parfois di f ficile pou r accé d er à la b e au té , l'i n ­

tellig en c e d ' un t e xte , et si l a découverte du co n te nu d ' un 

1 î v r e pro c ure au pla i si r , ce 1 il i - ci s' a p pre n d e t s ec u 1 t i -

ve. L e lecteur débutant p a ss e par un st a de d e proje ction 

et d'identi ficat i on au texte. Il s e l'approprie, e t c'est 

seulement aprè s avo ir lu d 'autre s livre s qu'il s er a à 

mêm e de ju ger, de co mparer, et de ti rer de sa l ec tu re 

un pla isir encore plus g rand. 

Le bi blioth écaire d és ir e qu e l'usager li s e , et il s'effor ­

ce d ' a ller à la rencontre d u lect eu r p oten tiel , en l ' i nf o r­

mant et le rens e ig n ant . Mais ce dern ie r n'est pas forcé· 

m ent en me s ure de li re c e qu'on lu i offre, d' auta nt pl u s 

s' il nT a pas l'h abitude d e c e mode de cul ture, et s ' i l n'est 

pas p rêt à fa i. re le né c essair e po u r ac céder au t ex t e 

prop osé . 

Comment alors réc up é r er tou s ceux qui ont r en on c é à l a 

l ect ur e à cause d'éch ecs s col a ir e s par ex e m pl e, o u q Ul 

s on t trop âgés pou r se rend re à l a bibli ot hèque? 



C'est en o rganisant des Veillée s que le bibliothécaire 

(ou un animateur formé à cet effet), m éd iateur humain 

qualifié po ur par ta ger son pouvoir d 'acc ès au livre, am è ­

n e r ac e 1 u i qui n e 1 i t j a :m ais au pla i sir ct u t ex te, a u moyen 

de roman s découpés en tr a nch es et lus à haute voix. Les 

a u d iteur s vont ré agi r , comparer la vie des héros avec la 

leu r , écha nger des co mm e ntair es entre eux . Il s vaut s'ap­

proprier le te xt e, l' enr ic hir , puis avec l'aide du méd i& ­

teur, comparer ce qu'ils on t entendu ave c ce que l'auteur 

a é c r it . Cet t ee x p é r i e Il cep a s si 0 Il Il a n tep 0 ure il xIe li r per ­

mettra de comprenû r e qu ' ils peuvent , eux aussi, accéder 

a u x j Ole set pla i sir deI a l e c t ure , e t ils au r 0 nt peu t - être 

e 11 vie de vis i t er 1 a b i b li a th è que 1 apI u s pro che . Ils y t r 0 u ve ­

ron t alors à nouveau un méd i ateur huma i n, le bib l io t hé -

cai r e, qui, mettant en valeur son p ropre fonds , p e r me t tra 

à l'usager d'y a cc éder grâce à ses exp l ica ti ons et sa d i s ­

po n ib i lité . 

Mad a m e Rich t et· a - t- e lle d i t des lapa l i ssades, des l i eu x 

communs, des ch os e s que chacun sait de t Ou t e faç o n? 

C e rtaines réaction s de l 'a udi t oire m ' ont fa it cra~nd re qu'il 

en ait été a·,ns1. Quant à mal , j'étais ravie e t heureuse 

que Mme Richter mette au centre de ses préoccupa t ions 

l'homme , médiateur et intermé d iaire en t re le d ocument 

et le lecteur; dans une é poq ue où la technique semble 

de ven i r de plu sen plu sen v a h i s san t e, cel am' a fa i t du b ie n . 

A noter T out livre es t un bon livre qu i fait avancer le 

lect eur, et lui permet de mieu x comprendre ce qu'il esl. 

Il faut o f f rir "un bon livre" au bon moment . 

A si gn a ler Quelques bibliothécaires des Municipales se 

renc o ntrent une foi s par sema ine , pour se parler de s l iv­

res qutelles ont lus , et permettre ainsi au groupe de co n­

naître le max imum d'ouvrages . Une expérience à imiter, 

parmi les bibliothécaires d u C . O . p ar e x emp l e . 

Rose-Marte CHOPARD 



ALLO, BI8LI0, BOBO ... 

Nouve ll e publication de l' UNESCO: "Le rô l e des livr es pour 

enfants dan s l'intégration des jeunes handicap és à la vi e quo ­

tidienne" par Tordis It'rjasaeter. Co llection Etudes sur le livr e 

et la l ec ture, na 1, 41 pages, 1982. 

La BIBL I OTHEQUE MUNICIPALE de l a Made l eine a fe r mé ses portes le 

1er mai 1982 pour cause de t r avaux. Un asc en se ur se r a install é -

on entrera par la suite de plain_pied depui s la place de la Ma ­

dele ine - rendant la bibliothèque accessible aux personnes han­

èicapées ; des toilettes seront aménagées . Les travaux dureron t 

jusqu 'en 198 3 , et comp rendr ont une rénovation et un rajeunisse ­

-ent complet du bâtiment . 

HORS-TEXTE aimerait fa ire un article illustre sur les outils de 

:rava il - voire les gadgets - du bibliothécaire professionnel. 

'ious tous qui po ssédez des ins truments bizarres, or i ginaux, hi s ­

~ o ri ques , ou simplement ind i spens a ble s et peu connus, veuille z 

:!e s ignaler à Lucienne CAIL LAT. tél. prof. 36.38 . 10. Merci. 

En se ptemb re, numéro hors sé r ie bilingue à paraître en collabora ­

:ion avec nos collègues bâlois de DAS LETZTE consac r é aux méd ias 

en Su isse. Prévu avant l' Assemblée général e de l ' A.B.S. à Po rren­

truy , 2S septembre 1982 . 

Affûtez vos p lumes et r é fléchiss e z aux thèmes que nous vous pro­

poson s pour les numéros HORS-TEXTE à venir : 

ab éc éda ire, 
animation, 
architecture , 

- biblioph i lie, 
- érotisme, 

fo rmat ion professionnel l e, 
etc. etc. 
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RECTIFICATION 

Au dernier moment, l'imprimeur a sauté la pagination . Nous nous excusons 
auprès de nos lecteurs. 
En dépit de cette lacune, notre sommaire n'a rien de fantomatique; par 
contre, elle complique un peu une correction que nous devons apporter 
aux pages 23 et 25 : les portraits de Dorothée Hauser et Catherine 
Schwarz ont été inversés. Comme dans les jeux du dictionnaire, nos 
lecteurs sauront trouver d'eux-mêmes le bon folio. 


